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Dans la nuit du 29 août de nouvelles 
troupes japonaises ont réussi à débar­
quer au nord de Changhaï tandis que 
l'aile gauche des troupes précédem­
ment débarquées, continuant son 
avance, occupait le 30 août la région 
à l'est de Kiangwan, à t kilom. au 
nord de Yangtsepco qui cons li tue le 
quartier limite Est de la concession 
internationale. 

Les forces navales japonaises ac­
tuellement mouillées sur l'Ouang Pou 
et qui ont tonu jusqu'ici en échec tou­
tes les attaques chinoises contro les dé· 
tachements de fusiliers mis à terre à 
Changhai même se composent dos 
unités suivantes; 

Le vieux croi~eur-cuîrassé l=umo. 
Quatorze coatr<'-torpilleurs ; 
lluit canonnière~ ; 
lTn 1nouilleur dr mines ; 
'frois lrani:;port~ 1uilitaires. 
Eu outre, au delà du brisc-lrunes sont un 

croi~cur de quelque -i,500 tonnes, six contre· 
torpilleurs, un port"-avlons, dix p<'tits b;i.ti­
ments de guerre et Seize transports. 

Du côté chinois, seize divisions au­
raient ôtre concenh'ées en vae de te­
nir tête à l'offensive nippone. 

Les forces étant ainsi disposées sur 
l'échiquier, attendons les résultats de 
la partie décisive qui vient de s'en­
gager. 

La prise de Woo1ung 
Be1·li11, Ier. - l'offensive japonaise ci 

Chanqhaï est en cours sur Ioule la li­
qne IVoosunq-lioullo. Après 1111e intense 
prépara/1011 d'artillerie, les Japonais 011/ 
occupé le village même de Woosu11q. 
les Chinois se replient vers le 11ord-
011esl, sur l,atien el Kiating où leur li­
gne de défense a été établie 

l'a/laque japonaise a commencé ci () 
//e11res. les.navires de guerre ont pro­
C<'de au feu de barrage préparatoire au­
qut'I a participé /'avialio11 11auale el Ier-

;;La gare du Nord a élt! violemment 
bombardée, une fois de plus, par les 
avions japonais. 

déclara à la presse que le gouvernement 
apprécia la promptitude de la Chine à 
offrir des reparalio11s immédiates dans 
l'a/faire du «l'ersidenl Hoover .• 

La presse japonaise 
Et IB pacte sino-soviÉtique 

L'Angleterre participera.-t-elle 
au pacte ? - La "punition " de 
Nankin. - Démarches intem· 

pestives et démissions 

Tokio, 31. - D'ap:·ès l'e Asahi • la 
Chine tenterait de faire participer 
l'Angleterre au pacte de non-agres­
sion sino-soviétique. 

Suivant Io « Yomiuri » le discout·s 
du prince Konya à la prochaine séan­
ce de la Diète sera minutieusement 
examiné par le conseil des ministres; 
le journal croit savoir que le chef du 
gouvernement annoncera que le ,Ja­
pon est obligé d'abandonner sa poli­
tique de non - aggravation des inci­
dents pour punir effectivement le gou­
vernement de :'<ankin et les militaris­
tes chinois qui conduisent le mouve­
ment anti-nippon. 

L'éditorial du « Nichi-:Nichi • dit 
que le gouvernement japonais est cha­
griné pour 1'1ncident arrivé :\ l'am­
bassadeur britannique en Chine, mais 
le journal trouve intempestive les de­
mandes présentéPs de la part do 
Londres sans attendre les résultats 
de l'enquête ouvei te par le Japon. Le 
journal ajoute qu'il est regrettable 
cependant qu'au momont où le .Japon 
combat pour sa vie, l'Angleterre, dont 
l'attitude devrait ôtre amicalo,présente 
de telles demande> et sur un tel ton. 

Le c Yomiuri » i'P.<:oit de Changhal 
que par suite du pacte de non-agres­
sion sino-russe, les conseillors alle­
mands du gouvernement de Nankin 
ont d&missionné.Les cercles politiques 
sont visiblement très préoccupés par 
le développement que lo pacte sino­
ruaso pourrait avoir pour l'Extrême­
Orient et pour la paix mondiale. 

LBS bandits chinois 
Changhai, 1er sept. A. A. 

mande de Pékin : 
On 

Les négociatio1~s commencèrent en-
L'un des agresseurs du tre les bandits et lea représentants 

" President Hoover " abattu ... de la congrégation mariste. Les ban 
Clwnqhai, 31. Les 1111/orites ttfl<>nles jt1po- dits demandent cinq cent mille dol-

11ai.\t'Jt111no11cr11tq11'u11 11cu1irt de guerre japonais lars de rançon. [ls e1nmèrent COlll· 
,, aballu 1'1111 des quatre· c1~1ionJ cllinoi.~ qui 0111 ine otages dix frères, nota1nnlo11t 
bon1barJé te î't1pe11r 111uiricai11 • l'resiclt·nt trois fral!çais, un irlandais et six de 
11"°''"'· • nationalistes diverses. Les délégu~H de 

, , , l'ambassade de France et un détache-LBS Etats-Oms sont satisfaits ... ment japo~ais partirent po~r lesH7u,x. 

1 

Le mauvais temps rend trlls d1ff1c1le 
ll'aslli11gto11, Ier sep/. A. A, - ill.Hul/ la poursuite des bandits. 

LES délégUÉS itolisns i La détente anglo-italienne 

au Congrès d'HistoirE 1 
La visite dB ID llottB anglDiSB 

~ 

Un délégué grec 
y participera aussi 

La participation du professeur Et­
tore Rossi, turcologue, de l'Unl,versité 
de Home, au Congrès de !'Histoire 
turque qui s'ouvrira le 20 septembre au 
Palais de Dolmabahçe, est confirmée. 
L'éminent professeur présentera une 
thèse, en langue turque, sur "Les sour­
ces de l'histoire turque dans les ma­
niscrits turcs et italiens des archives 
et des bibliothèques d'Italie.» 

L'archéologue, le professeur Julio 
Jacopi, soumettra au Congrès une 
étudo sur l'Etruscologie et ses rap­
ports avec la Turcologie. Enfin le 
professeur Ezio Bartalini, de l'Uni­
versité d'Istanbul, représentera l'Ins­
titut Interuniversitaire italien. 

De Grèce, on attend le professeur 
Mariuatos, archéologue, qui fera une 
communication sur «Les rapports en­
tre la Crète et l' Asie-~lineure au Ile 
~lillénaire avant notre ère.» 

Pour IEs 8migrBs' abyssins 
.·ew-York, 1. - Le «New-York Ti· 

m~s • annonce que le gouvernement 
britannique a construit à Isiolo, dans 
le Kenya, uu champ pour les émigrés 
aLyesins ot l'a pourvu d'un hôpital. 

à VEDiSE 
\'eniso, 1. - On annonce pour de­

main matin l'arrivée de la première 
division dos croiseurs de la flotte an­
glaise de laMéditerranée composée par 
le Sussex ot le London. A bord de se 
dernier bâtiment est embarqué le 
commandant de la division, vice-ami­
ral Kenedy Purris. Les navires de 
~uerre britanniques passeront huit 
iours à Venise pendent lesquels auront 
lieu des échanges de visites entre l'a­
miral Kennedy Purris, l'amiral Salza, 
commandant de la Hat•te Adriatique 
ot l'amiral Pasetti, commandant de la 
division des croiseurs Fiume et Gori­
zia. Les officiers et les marins britan­
niques visiteront les principaux monu­
ments de la ville et assisteront à des 
projections à !'Exposition Internatio­
nale du cinéma. 

L'agitation En Pologne 
Varsovie, 1er. A. A. - Ou a arrèté 

27 communistes en prévision de la 
manifestation de la jeunesse commu­
niste qui est provue pour 11ujour· 
d'hui. 

La conf ÉrEncE dE la 
PEtite-EntEnte --- -

La ligne aérienne Rome-Bel­
grade-Bucarest 
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Dans IEur avancE sur 6ijon les nationaux 
nE rencontrent pos de rÉsistante 

Bucarest. :Il. :\ . • L - Les rapports J 
de la Petite-Entcuto arnc la !Iongriel 
fii.turaPt à l'ordre du jour de ta con­
férence, Io ministre de Tlougrie M. 
Bardossy a rendu visite hier à M\I. 
Stoynrlil10vih'h, Krofta et Antonesro. 

L'offensive des 
len 

gouvernementaux 
Aragon 

Un vapeur soviétique 
torpillé 

La ~onvontion aürionno pour la nou­
vollo ligno directe nomo-Belgrade­
Bucarest fut discutée également. Les 

1 conversations sur celte question so 
déroul1•ront it :-linaia. M~I. Stoyatlino­
vitch, .\ntonesco et fü1<lou JJ'imcsco , 
ministl'O roumain do l'Air, rPçurnnt le 
minbtr1· d'ltali~ \1. Ugo :-lolu accom­
pagné itu g<lnéral l'cllogrini, c:pcrt 
italien ou aviatwn. ~!. Hadou lrimos1'0 
a rondu visito co ma in à ~l\!. ::>toy.1-
dinovitch ot Krofla. ~!. Anloueseo as· 
sistait aux outreliens. Ln <'Onvontion 
aériennn sera paraphée incessam· 
mont. 

Les conversations 
avec la Hongrie 

:\1. Hardozzy. roprtlsentant hon­
grois. soumit aux représentants do 
la Petite-Entente los suggestions do 
la Ifongrie en vue notamment rie 
l'octroi d'un régime plus favorable 
aux minorités magyares des trois 
pays. 

Les milieux de la eonférence pen­
sent que la démarche do ~1. B~rdoz­
zy pourrait ''tro le point de départ 
de conversations susceptibles tlo fra­
yer la voie à une solution des pro­
blèmes danubiern;. Les sugge8tions 
hongroises feront ultérieuramcnt 
l'objet d'un examen plus approfondi 
mais on souligne l'espt il de conci­
liation qui se manifesta à cette oc­
casion-

• • • 
l.lucarest, 1. - Dans les milieux po­

litiques el de la presse on envisage 
avec beaucoup d'optimisme les résul­
tats dos entretiens entre los dirigeants 
la Petite-Entento et la Hongrie. On 
commente aussi très favorablement 
l'activité conciliante du ministre d'I­
talie. 

·--,,--·-~--La Turquie archéologique 

LES fouillES ED ThrDCE 
~ 

On continuo les préparatifs pour 
l'inauguration de l'oxposition d 'Ilis­
toiro qui aura lieu au palais de Dol­
mabah~e. On y fera li~urer aussi lea 
œuvres (lrécieuses qui o 1 t ét6 décou­
vertes au cour• des dernières fouilles. 

L'Association d'Ilistoiro turque 
avait charg6 uue délégation sous la 
présidence de M. Arif :\lüfül, do se li­
vrer à des fouilles archéologiqnos à 
Lüleburgaz .. \prèslrleux mois d'étuù•S 
dans les villages d'l'mulca, la délég'l­
tion a rapporté en notre ville de" <t'l'­
vres précieuses. 

Ou a fait des fouilles seulement dans 
les hiiyük B, C ot D. 

Dans Io hiiyük B ou a découvert 
deux grands tombeaux. Il a été établi 
que ceux-ci remontent aux Thraces 
qui vécurent au deuxième sièclo de 
l'in·e chrotionne.Co soul des lombl'aux 
de femmes.Dam chacun d'eux on a trou­
vé dos amphores eu bronze, un grnnd 
chandelier, une poêle à frire, des tas­
ses eu verre, dos bols, do petites bou­
teilles de parfums, des services de 
toilottes, deux miroirs m6tallic1ues,u110 
coupe ou or el uno ccrlaiuo somme 
d'nrgent. La monnaie trouvée romonle 
au temps dos Romains. 

011 a décourn1 t aussi des cothurnL'" 
très bien travailt6os, mais ollL s so11 l 
eu état de pou1Titure. En outre trois 
tiroirs en bois ainsi que des pot·trai ts 
de déesses ont été aussi mis au jour. 

Dans le hüyülc I> on a rencontré un 
tunnel très intéressant allant vors le 
tombeau. 

Dans le hüyük C ou a trouvé beau­
coup d'objets se rapportant au culte. 

Toutes ces pièces ont été remises à 
la direction des musées. Elles figure­
ront à l'exposition d'Histoire de Dol· 
mabahçe. 

---f;-1---· 

du ra.il Les drames 
~ew-York. 1er.- Un gruvu accident 

s'est produit à Indiana .. Un autobus 
s'est jeté contro un tram de voya­
l!;eurs. On "omple 7 morts ot une 
quarantaine de blessés, plus ou moinE 
griè•voment. 

./ (f111t/1tc: 1J1s 911e, depui.~ le dehul de Id 
guerre ril'ile, le.s 11atioria11.t ont déclenché unt 
o~tJlralion d'unr certaine ùnportance sur le 
/r(•nt du .\'ord. dans la riuipu=coa, en Jfiscn­
}'t 1..111, eTt dt•rnier lieu, danJ la prol1i11cc de 
Sdn/andt•r, /e,ç qtJ11l•tr11e1nenta11x ont tenté fine 
dù•t•rsio11 de 1/rt111d .style en Araq,111. Ceth· /01J 

/'o//t'llJive a été 111e11ée .sur p/u.îitur.\ .\tch•urs 
à la /oi.s t'/ /'(ln af/ir11te que les plans en 
a1.•ait·111 été ftace~ e11 co1111nr111 par Ir.~ tfe'11é­
r1111x .1fit1j11 et P(J:1u. 

Apri•.\ une sérit" tic• /l11c/1111tions, corre~pon­

tf,utl t111:r tliz•erse., o//c·1• 'Cj des ('att1ltl11J ou 
dt•s 1/01nJer11en1t·nla11x dt• Valt'11'·e tl d /11 rtf11clion 
rh·.s /orceJ 11t1till11a/e.~ le /roui d'. frar1on s'était 
sli1/Jillsé !t· Ion{/ d'11rtt· brisée• de quelque .100 k1n. 
dt• dl.•,·loppcu1t•nt lolt1/ diriqt!e ri peu prè.~ dans 
h' sens ,\'t1rd-.\·11d, qu,,ù1ur 1ndrq11lr par de 
uo111hre11.r an!Jlcs ren1n111ls. 

lluejca, J'antique Osc:n dts Rou11J1flj, h1 ville· 
dt• .\t·rtoriu.\, n1arq11c le boulevard Jtple11tio­
!llll de ce /r<ln/, 1111 f'itd deJ der11ier.1 conlre 
/orl~ des l'J rc:.nt'es, rft~ 111i!1nt• d 13() m<1lrt.l 
d't1//ilutl<'. r j/} k1n. .li/ .\'ut! <Jue't de lluest:n. 
511rat/tl.~.\<' 

.1 l'est de telle d1•r11u•r,• cil.!, la Sierra 
d'.flc:uhù•rrl', <lorr1111a11/ les JJantlS ou plaittej 
dt: l'Ebrt. form~ Ul{t: barru!re naturelle., pa­

rtJllclt:1n,•11t J et• /Jeut I! tl priJtègc ""' li: .\'Jrtl 
111 rouit• de •1-it1rnqo.) .\e à Teruel par ll .. ·h·/lift•. 
!'lus au Suri ent.:ore, ejt la réqion accidc•11/ée 
de Teru1•I ri . llbarrtll·ifz, toute lllrissle dt' 
11111.\.sifj !Jr,u1ilit111es dont lertainj /itjurenl 
parmi les plu:i ù11po:ia11ts de la Pt;nituuh'. 

C'cj/ au ,\'on/ el au Centre de ce d1jpoj1/i/ 
que lt's républifains 011/ al/aqut! Ils espé­
rllieut qut le co1nnu11uft·111enl 11ationt1I, c11ga­
gé à fond tians la bt1lt1ille de S1111tt111der, laisse­
rait affaiblir le /roud de Saragosse. L'ac­
lion a Clt' 11u.>11ée avt!L" des effectifs irnpor/ants 
el une larçe utili.~olion des forces 1tt1.érie11nes. 
des uuuses d'artillerie el des tanks. F.lle a 
i11d11bilable111e11/ re111por1t• des suct·es de début 
p11ist111e le t·o1111111111it7ué officiel de Sala111an­
qur en date de di1111111che signalait q:.:e l'on 
se bdltait ti Alu1111leb11r1 dans le Uauos de 
l':altu/n .sur la ro111t· Huestn-.\~J.ragos.(e à 2S 
kn1. au Sud Ouest d'J/uesca el à l'illtnnayor 1i 
I J k1n. ,,e11len1e11t au .Von/ E)·/ tle Saraqosse. 
lu Sud de ce/Ir dernière• vi/!t.• L'!/ale111e111 les 

rép11blict1ins parafa:,e11/ tJt•oir 111c1u1cé rn p/u­
sirur,.., points par leur.<; i11/illratio11 ,~ Ir lrou­

fOll de route Sart1çosst·~ Belchite. 

Toutefois aut'JJll ré.Hiltal .susceptible d'ap­

porter 1111 cl1a11ge111c11t décisif à la situa­
tion .Hir te /roui 11'" éh: enregij/ré el au~ 

f'-1urd'l11ti il e,\f désornzai.\ lritp tard pour que 
les 111ilich·ns puijjeut .)C flall~·r d'eu obtenir 
1111 : le~ r.:nforls, rendus disponiblej par la 
L1111/e de Sautandt>r, a/fl11e11l, par lt1 voie 
/~rrit· /Jilbao-/.oqra110-S11ra!JO.~-'e tflli relie les 
deux fronts. 

/Jt';ti, sur pluJiÙ!Ur.5 serleur.~, I~ 1u1tùu1t1ux 
50111 passéJ d la ,·011lre-t11/aqut ••• 

FRONT DU NORD 

Berlin, 1 Sept. - Le communiqué 
officiel de Salamanque annonce que 
l'avance des troupes nationales vers 
les Asturies continue rapidement. 
Les brigades de Navarrais n'ont e•, 
qu'en quelques points seulement, à 
soutenir des combats, d'ailleurs sans 
grande importance. Les gouverne· 
mentaux se replient vers l'Ouest 
sans même tenter d'opposer une 
résistance série'1se. 

vernementaux auraient récupéré 
certaines positions et sur celui de 
Teruel ils seraient à 10 km- de cette 
ville. 

FRO.VT NARJT/,lfh" 

Alger, 31. A. A. Hier, à ::io heu-
res, à cinq milles de la côte entre 
Dellys et Sigzhirt sur mer, le ba­
teau russe oTimiryayasev• de 1078 
tonnes fut atteint par deux torpil· 
les et coula. Le navire agresseur 
est inconnu. Le bateau russe pro. 
venait de Liverpool, faisant voyage 
de retour vers Port-Saïd avec un 
chargement de charbon. L'équipage 
composé de 29 marins est sauf. 

* • • 
Brest, 31. A. A. - Un sous-marin 

gouvernemental espagnol provenant 
de Santander, entra à Brest la nuit 
dernière et s'amarra au port de 
commerce. Le 1 sous-marin n des 
avaries dans les machines. 

La tBnsion entre Paris 
Et SalamanquE 

--~--

Les ressortissants français 
invités à se tenir prêts à partir 

Pari.<, fer sept. - les relations entre 
le qouverneme11/ de Salamanque et celui 
de Paris sont très tendues ci la suite dt• 
/'exp11lsio11 de plusieurs journalistes <'S­

pag110IJ. A litre de représailles le géné­
ral Franco a i11uité les ressor/issa11/s 
français à se tenir pri'ls à quiller le 
pays après 2.J heures de préavis. 

l'autorité espagnole declare que le 
qe11eral Fm11cos'esl toujours comporlé de 
façon courtoise envers les gouvernementt 
qui ne /'0111 pas rcco111111, mais il 11epeu1 
tolérer /'affro11/ conslitulf par l'expulsior. 
des journalistes. 

Une escadrE anglaise à Istanbul 
Ainsi que l'avions annoncé une es­

cadre auglaiso comprenant cinq uui· 
t6s, dont 2 croiseurs, 1 flottil!11-lea­
dH et 2 destroyers arrivor:i demain 
eu nott·o port. Elle sera accueillie à 
l'entrée du Bosphore par nos na­
vires do guorre. 

Le matin, le contre-amiral Wells 
rendra les risites d'usage au vali­
préfet, au gouvornour militaire d'Is· 
ta~:bul. Dans l'après-midi , ces visites 
lm ;eront restiluJos. Ln nuit un ban­
quet lui sora sera offert au Péra-Pa· 
laco par le vilayet. 

~.,.,,,.....,..._,~-

La fin dB la saison dEs pluies 
en Ethiopie 

Les communications ferroviaires Addis-Abeba, 1er. - Par suite de 
entre Santander et Bilbao sont com- t 'inuninenco do la fin de la saison dos 

, plui~s, on con,sta~o. un accroissement 
piètement rétablies. scnstblo de 1 activité industrielle ot 

Les nationalistes ont occupé hier, commerciale dont l'indice est fourni 
ri par les opérations de banque. Durant 

sans rencontrer de résistance,le po la seule matinée de samedi le " nan· 
de San Vicente de la Barquera. co di Roma » en a effectué' (i.000, 

FRONT DE L'EST 

P . 1 _ Le communiqué off-ar1s, er. 
ciel de Valence parle longuement de 
la situation sur le front d'Aragon, 
quoique tes informations qu'il fournit 
soient de caractère plutôt récapitula­
tif et rétrospectif. Parmi les données 
précise&, on peut retenil• la présence 
des gouvernementaux aux abords du 

village de San Matteo del Gallego, 

à 25 km. au Nord Est de Saragosse. 
Sur le secteur l' Albarraoin les gou· 

Les troubles 
en Palestine 

Le bilan des morts 
Jt!rusalcm, Ier.- /.es troubles pren. 

11e11t 1111e ampleur croissante. Jusqu'ici 
5 Arabes ont élè tués el 5 grièvement 
blessés. Du coté juif, 011 compte 3 tués 
el 1 blessé, 

le service d'au/obus Jaffa-Tel-Aviu a 
été suspendu, par mesure de p11!cautio11f 
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Note• de voyage 

ÇERMIK 
M. Akn Uündüz écrit dans le Tan .' 

. Le kasaba de (.'01·mik se trouve aux 
pieds du ltelinctaj(, (la montagne de 
la mariée). Il y a un peu plus loin 
une colline dont le nom n'est pas turc 
et que je n'ai pas retenu.li appartient 
a~ président de la municipalité, qui a 
fait construire une halle, r~ussi a dé· 
barra8ser la ville des mouches en fai· 
sant enfou.ir les ordures ménagères, 
qui a aussi réservé un endroit très 
p~opre pour le marché, il appartient, 
d1s-1e. A ce fonctionnaire travailleu<' 
de donner un nom turc a cette colli­
ne. 

J'ai assisté a la fabrication des 
• Yazma " (mousseline imprimée que 
los femmes portent pour se couvrir la 
tête) ri renomml's de Ç'ermik. Les or­
nements sont moins délicats que ceux 
de Kandilli et de Bilecik,mais plus so­
lides et plus beaux. 

Les citadins ne sont pas propriétai· 
res de terre. Les vignes, les jardins, 
les champs appartiennent au.x villa­
geois. Aussi ne peul·on pas dire que 
les originaires du kasaba soient riches. 
Tout l'espoir de Ç'ermik clans une 
plus grande prospérité est dans la ré­
fection de la route d'Grfn, surtout 
pour la fréq110nlation, rendue ainsi 
plus facile, de ses eaux thermales. 

Certes, je ne puis vous recomman· 
der de laisser de côté ï ulova qui est 
si près de vous,pour aller prendre des 
bains à 1400 kilomètres plus loin. 
Mais vous ne pouvez pas, par contro, 
m'empêcher de faire l'éloge de <;er­
mik, qui possède de petites maisons 
très propres, des bdins publics, tels 
que le m i nist~re de l'Hygiène les exi· 
ge, des rues bien entretenues, des 
places, un grand han très propre, voi· 
re même un restaurant en miniature. 
Un autre avantage : il n'y n pas de 
grosses mouches noires. . 

Si jamais je souffre de rhumatis­
mes, c'est aux eaux thermales de Çer· 
mik que je les soignerai, d'autan.! ~lus 
qu'avec dix piastres je pourrai, J.us· 
qu'au soir, prendre autant de bams 
que je voudrai. 

Ici l'occasion se présente de faire 
une remarque à nous autres journa· 
listes et aux correspontlauts de jour­
naux. Il ne !nul pas toujours raire l'é­
loge de tout, les yeux fermés.En exa­
gérant ou en grossissant démesuré­
ment les faits, il peul y avoir un pro­
fit personnel à tirer, mais pas pour le 
pays ni en faveur de la réalité des 
faits. 

J'ai lu en effet l'autre jour une 
correspondance qu•un de mes collè­
gues a adressée ù son journal. Il y 
écrit:" La route nationale Osmaniye· 
(.'ermik est achevée ; elle est devenue 
une autostrade ; les ponts el autres 
ouvra~es en béton sont achevés aussi.>> 

Or, J'ai passé par ces endroits trois 
jours avant la date que porte la lettre 
du correspondant. Je n'ai constaté 
rien de tel. Ni ln route nationale n'a 
été achevée,ni les ponts et autres ou· 
vrages. On a a peine commencé les 
travaux sur une distance de un a deux 
kilomètres d'Osmaniye et on travaille 
à les terminer jusqu'A la fin de cet 
été. Ln roule, du commencement jus­
qu'à la fin, est accidentée ; il y a d'in­
nombrables torrents à sec. Il suffit 
d'une grosse pluie pour que, les eaux 
grossissant, il y ait des inondations 
et des dévastations. C'est ce qui a eu 
lieu rel été ; la route n été défoncée 
en divers endroits el les ponts ont 
été mis dans un tel 6tr.t qu'on ne 
pourra pas les réparer. Presque tout 
est à refaire. 

Telle étant la réalité, dénaturer les 
!ails ainsi que le correspondant en 
cause l'a fait, constitue cependant 
pour les lecteurs d'ici une lngubro 
comédie. 

On a beau être bien intentionné, de 
l~la écrits ne ront paR bonne impres· 
SI On. 

~u'avait dit le président du Con· 
se1l, M. Inonü, daus un de ses dis­
cours? • Si amères que soient les ré· 
nlités nous n'hésitons !pas à les af· 
fronter. " 

Inondation~. incendies, tremble· 
menta de terre sont des fléaux aux­
quels tous les pays sont exposés. Il 
suffit que les dégâts commis soiont 
vite réparés. On a commencé ù le faire 
pour la route nationale qui nous oc­
cupe et,,à mon avis, si l~s travaux_ se 
terminent l'année prochame à pareille 
époque, ce sera eucore fort beau. 

Des écrits tels que ceux du corres­
pondant rappellent ceux que l'on em· 
ployait à l'époque d'Abdul-IIamid. En 
effet, il était le créateur de toute chù· 
si;, voire, même de la pluie puisqu'on 
c1,isa1t : (,~âce ù. la haute protection de 
\ otre Mniesté 1! a plu aujourd'hui! 

Ce collègue bien intentionné aurait 
mieux fait d'écrire : c S'il était en mon 
pouvoir j'aurais pendu haut el court 
ceux qui ont construit ou fait cons· 
truire dans le temps celte route natio­
nale et les ponts et autres ouvrages.> 

C'est grûce aux inondations que 
nous constatons aujourd'hui de quelle 
façon les travaux ont été menés et que 
doa matières premières mauvaises ont 
été employées. 

L'œuvre de la propagande 
Tientsin, 31. A. A. - Poursuivant 

s.es efforts pour l'élimination de l'an­
t1-mpponisme en Chine du nord, 
c l'association pour le maintien de la 
paix " de Pékin assuma le contrôle 
complet de quatre universités, quatre 
lycées, sept écoles sOcondaires ot s~pt 
écoles primaires de Ptlkin. 

s 

Le MusÉE des 
BEaux-nrts ......... 

Noua avions dernièrement annoncé 
à nos lectE1urs J(ls préparati's faits en 
l'U6 de l'ouverture, a Istanbul. d'un 
musée dos Beaux-Arts. L'on ne saurait 
trop souligner l'importance que revêt 
un pareil év~nement clans notre vie 
artistique et culturelle. La création 
d'un musée de peinture et de sculp· 
turo comble une lacune qui se fai· 
mit de plus en plus sentir : les mu­
vres des artistes turcs anciens el mo· 
darnes seront d~sormais conservées 
sous des conditions favorables à leur 
préservation. Ces œuvres se Iron· 
vaient jusqu'à présent éparpillées un 
peu partout, au hasard clos achats. 
Nombre d'entre elles se trouvaient en­
tassées dans des dépôts humides et 
mal aérés. Cel étal de choses était dé· 
plornble pour nos œuvres d'art, qui 

ainsi que l'avait révélé l'exposition 
« Cinquante ans d'art turc •-portent 
en elles toutes les qualités nécessaires 
pour former, dès maiutenant,une école 
turque de peinture. 

Le nouveau musée des Beaux-Aria 
occupera la totalité <le l'ancien palais 
du prince héritier, qui constitue un 
bltiment annexe à l'ensemble des b!l.· 
timenls formant le palais de Dolma­
bahçe. Les réfections et transforma­
tions qui y sont opérées dapuis quel· 
que temps touchent A leur fin. L'inau· 
guration du nouveau musée aura lieu 
le 23 septembre, date où s'ouvrira 
également, au palais de Dolmabahçe, 
le grand Congrès d'Ilisloire. 

Solon les re•1seignements qui nous 
ont été donnés à l'Académie des 
Beaux-Arts, le nouveau musée corn· 
portera trois principales sections : 

1. - La section d'art turc. (Ecoles 
de peinture et de sculpture.) 

2. - La section d'art étrange1', ren· 
fermant les collections de peinture 
conservées au palais de Dolmabahçe 
ou en d'autres lie~, 

3.-Enfin, la seè!ion de copies faites 
d'après les chefs-d 'œuvre de l'art 
classique. Cette section poursuivra 
tout particulièrement uu but péclago· 
gique et éd ucatiC. 

L A VI E 
LE MONDE DIPLOMATIQUE 

Le décès de M. Dragon 
Nous apprenons avec do vifs re­

grets le décès de M. Forah Dragon, 
consul-général d'Iran ù Istanbul el 
doyen du corps consulaire en notre 
ville. Le défunt s'était rendu il y a 
une vingtaine de jours à Bucarest, en 
congé et il y est Mcédé. 

LE VILAYET 

Le renouvellement des permis 
de séj our de11 étrangers 

Nous rappelons qu'aujourd'hui 1er 
septembre les sujets étrangers réai· 
clanl aux lies doivent se pr~senter à 
la 4me section de ln police pour re· 
nouveler leur permis de séjour el 
payer la taxe prévue par la loi. 

LA MUNICIPALITÉ 

La ol6ture du Festival 
LAS délégations balkaniques étant 

très fatiguées par ln soirée d'avant· 
hier au palais de Beylerbey le ban­
quet de clôture ùu festival qui devait 
avoir lieu hier n été remis à ce soir. 
Tl aura lieu à Floryn. 

M. P rost est indisposé 
Par suite d'une subite indisposition, 

M. Prost qui devait repartir pour son 
pays, garde la chambre. li n'a mêmo 
pas pu fournir au président de la 
Municipalité des précisions sur son 
avant projet. 

Remaniement du personnel 
Il avait été décidé quo certaines 

modifications seraient apportées dans 
l'organisation des services de la Mu· 
nicipalité lors de l'entrée en vigueur 
du budget de 1937. Toutefois, comme 
M. '.\luhiddin Uslünda~ se trouvait en 
ce moment en congé, aucun des 
changements prévus n'a été réalis~. 

Un confrère du soir annonce que 
noire vali compte y proc.lder dans le 
courant de ce mois. 

On lui prête notamme .11 l'intention 
de pourvoir d'urgence à cinq postes 
d'inspecteurs qui sont vacants en dé· 
signant des chefs de section ou Jours 
adjoints. Des remaniements particu· 
lièremenl importants seraient appor· 
lés dans l'organisation du service de 
ln comptabilité municipale. On fait 
venir d'Ankara un nouveau ùirectour 
pour ce département et son chef ac­
tuel recevrait une nouvelle fonction ù 
l'administration ùes Eaux de la Ville. 

Ce n'est que la première de ces sec­
tions qui s'ouvrira le 23 septembre, les 
deux autres nécessitant une période 
de préparation plus ou moins longue. 
N éanmoin~, les salles consacrées à 
l'art turc, fort nombreusE1s, seront une 
véritable révélation pour le grand pu· 
blic qui s'apercevra avec étonnement 
l'extrême variété des tendances qui 
jalonnent l'art plastique turc au cours Les t ransports en commun 
ùes cinquantes dernières années. En trop cher11 
effet, de Osman Hamdi, de Zekai pa· D 1 1 1 cha jusqu'à l'école c impressioniste » ans ~es rec 10_rc les sur_ es moyens 
de ;

9
1-! el de celle école jusqu'aux Ide réduire le. cout de la v1~ ù Istan­

clndépendanls• et au " Hroupe "D" .,, b~I, la d1recllon des arfa1res écono­
la peinture turque a pas8é par de no· miqu~s de lu ville a abordé, ap~il~ la 
tables transformations, qui forment question des loyers, celle du p1:1x des 
comme un écho do l'art occidental transports terresll·es el . m~r1tnnes. 
saus perdre pour cela de sa person· ~lie est parvenue à ln conv1ct.1on que. 
nalité et de sa couleur propres. dune façon générale, ces prix cons· 

htueut pour le pubhc une charge 
écrasante. Toutefois, tant que les en· 
!reprises des transports en commun 
demeureront entre les mains de l'ini­
tia1ive privée, il y peu de chances que 
cette situation s'améliore. Toutefois, 
on préconise ln création d'une direc· 
lion gén~rale qui aura pour fonction 
de soumettre ces entreprises à un 
contrôle permanent. L'unification des 
diverses sociétés ou compagnies de 
transports terrestres et maritimes as­
surerait la possibilité de réduire sen­
siblement les frais d'exploitation 
et d'administration el de réaliser une 
meilleure répatition des bénéfices. 

C'est donc une manifestation d'une 
grande importance qui aura lieu le 
23 septembre prochain par l'ouver­
ture, à Istanbul , du premier musée 
des Beaux-Arts de Turquie. 

Les prochaines Expositions 
UnivBrsBllBs 

Rome, 30.-Le Dr Grower \Vhalen, 
commissaire-général de !'Exposition 
mondiale de New· York.de 1939, après 
l'audience qui lui a été accordée par 
M. Mussolini a visité les terrains oû 
s'élèvera l'Exposition Universelle de 
1Q41, l't Rome. Il a exprimé son admi· 
ration pour ln conception grandiose 
qui à présidé aux projets de cette 
grande manifestation. 

Les poeles de fonte 
Par suite de l'approche de l'hiver, 

les poêles brûlant au charbon sont 
très rechechés el leur prix a haussé. 
Les poêles qui coûtaient 7 Ltqs l'année 
dernière sont cédés diHicilemenl à 10 
Ltqs à l'heure actuelle. C'est là une 
épreuve évidente de la faveur dont le 
charbon de terre jouit auprès de 
notre public. 

L O CALE 
nulle. De grands poêlos en faïence 
très décoratif, que l'on vendait a 30 
on 40 Ltqs ne trouvent pas nc1u~­
reur à 5 Ltqs. 

Le contr6le des voitures 
La Municipalité a décidé de procé· 

der, après le contrôle des véhicules 
el embarcations à moteur, à uno révi· 
sion générale de• voitures de place 
et de charge. C'est aujourd'hui qu'elle 
commence. Elle sera étonùue égale­
ment aux bêtes formant l'attelage. 
Les voitures qui ne présentent. pas 
les conditions ne seront pas autorisées 
à continuer leur actifité. 

L'ENSEIGNEMENT 

Lei lnsorlptlons à l'Université 
Aujourd'hui commencent les ins· 

criptions dans les diverses facultés 
de l'Université. Les examens de malu· 
rité ayant été plus stricts cette année 
que les prGcédentes, on prévoit que 
les nouveaux éludinnts constitueront 
l'élit1> de noire jeunesse. L'affluence 
à la facult!i de médecine s'annonce 
pal'liculièremont considérable. Notam­
ment A la section de la Médecine Mi· 
litaire les demandes d'inscription 
ayant atteint le double des places dis· 
ponibles, il a été clt"cidé de procéder 
à un concours. 

Pas de changement d'école 
Le ministère de l'Instruction publi­

que a interdit de façon stricte !'ad· 
mission dans une école déterminée 
d'élèves provenant d'autres écoles et 
qui les ont quittés durant l'année sco· 
Jaire. Cette décision est très opportune 
du point de vue de la discipline de 
l'enseignement ot de l'inliirêt bien 
compris de la jeunesse scolaire. 
Dans le seul cas où les parents de 
l'élève auront déménagé ot se seront 
établis dgns un i quartier éloigné, la 
direction de l'&nseignemenl après 
confirmation du fait par la police, au­
torisera son admission dans une école 
proche de sa nouvelle résidence. 

Lei nouveaux profeHeurs 
de l'enseignement secondaire 
C'est aujourd'hui qu'auront lieu 

dans les diverses salles de l'UniversiM, 
les épreuves écrites du concours or­
ganisé à l'intention des divers candi­
dats aux postes de professeurs de 
langue turque, d'histoire, de mathé· 
tiques, d'histoire naturelle el de Jan· 
gues étrangères dans les écoles seco11· 
claires, 160 candidats participent au 
concours. Ceux qui auront subi svec 
succès les épreuves!écrites iront pas­
ser les examens oraux à Ankara. 

LES ASSOCIATIONS 

Hôpital Or-Ahaim 
L'hôpital Or-Ahaim organise a l'ins­

tar des années préc~dentes un Ora· 
toire pour les prochainas fêtes, clans 
son local d'Aclministration de la rue 
\'emenici No 9 Péra. 

En raison du nombre limité des 
places l'honorable public est prié de 
s'~dr.esser au plus tôt pour les ins· 
cri pilons. 

Les prières commenceront à 8 h. du 
ma tin. 

L'Union dei j eunes gens 
urlg inalre1 du Turkesta n 
L'une des institutions culturelles el 

do bienfaisance les plus actives et les 
plus méritantes de notre ville est cer· 
tai.nement l'Union des jeunes gens 
originaires du Turkestan . Elle a c(i .. 
lé~ré ces jours-ci le dixième anniver­
saire de sa fondation par une séance 
récréative organisée en son siège de 
Sultanahmed. Lecture a été donnée à 
cette occasion d'un rapport d6taillé 
sur l'œuvre de l'a8sociation durant ces 
di.x années, les secours qu'elle (a dis· 
lr1bués et les initiatives d'ordre cul· 
turel qu'elle a réalisées. 

LA SANTÉ PUBLIQUE 

La bai11se des cas 
de fièvre typholde Une exposition 

anti-communiste 
Rome, 31.- A la prochaine grande 

exposition anti-bolchévique qui sera 
inaugurée àNürnberg au début de sep· 
lembre, à l'occasion du congrès du 
parti nntional-socialiete, l'Italie parti· 
cipera par une section particulière· 
n~ent importante comprenant plu­
sieurs salles. Celles-ci seront consa­
crées notamment à la barbarie rou~e 
en Italie, au martyrologe fasciste, a 
l'œuvro générale ,du •Duce ... Les pré. 
paratifo de l'exposition sont poursui· 
vis trôs activement. 

D'autre part, on sait qu'à partir de 
celte année les institutions officielles Au c~urs des 3 dern!ers jours, on 
el les écoles ne doivent plus litre a. enreg1stré_en nol~e \fille 12 cas de 
chauffées au bois ; aussi vendent- fièvre ~ypho1dE11 .soit .une, mo~enn~ de 
elles leurs anciens poêles en faience.

1
4 par JO~r. La d1rect1011. de 1 Hy~1ène 

Le grand bazar en est littéralement c?mmumqu~ que c~ ch1ff~e est mfé· 
envahi. Par coutre, la demande est ~1eur a celu.1 enregistré 1 année der· 

mère à pareille date. 

Une lettre dB IÉgionnairB --Rome, 31.- L'ouvrier romain Ales­
sandro Antonietti, Chemise Noire,com· 
battant our le Cront de Santander, a 
adress6 à sa femme une leltr(I où il 
dit, entre autres : 

• Jusqu'ici le sort m'a été favora· 
Ille. Mais, si Di~u le veut, je suis prêt 
à tout pourvu que ma mission de lé· 
gionnaire soit couronnée par une vic­
toire pleine et entière. En attendant, 
sois toujours forte et fière de ton mari 
légionnaire ; sois prête à tout sacri· 
fier. Non pas Moscou, mais Rome ! 
Le " Duce " le veut. Les Légionnai· 
ras •Ont disposés à combattre jus· 
qu'au boui pour vaincre, pour pour 
défiler en vainqueurs sur los routes I 
impérinlos do Rome •>. 

a.,.. • . ..... 

De• troupes japonaises défendent un pont 

Mercredi 1 Septembre 1g3'7 L 

Lettre de Palestine 

La rénovation juive 
Un entretien avec Il. Landsteln 1r' 

(D cei16 r-
e noire correspo11tla111 pnrlic11/ier) / nération, qui s'6tablil cinn9

1 
iit>11I ~ 

Hama, août 1937. cienno terrEI, trouve de• so UJui r, 
M. La ndstein, une bonne connais- ginales aux problèmes .<J~~to"""' i 

sance ~·rstnn\>ul, nctuellement mem- la vie, elle chorche n.uss1 ,~ la re1 1g91~ 
bre actif de 1 c Irgoun O'lé Turkia , nouvelle 111lerprétat1on · 101ii•'" 1q11 
\Foyer des Juifs de Turquie) ost u~ De mùme que clans . les 0~1 tyl"' 1 ~~ 
rntellectuel, nn poète auteur de tléli· forme nouvelle de vie el u 011 e~ • 
c1euses plaqu~ttes _en allemand et un veau d'homme sont cr~éslu trDj11 if 
penseur. Il ma fait les déclarations tgalemenl de procéder . use'· dD1l 
suivantes : mation dea formes roligietle coD91, 

_ L'Emek .Tezreol a pour ~eci aucune ligne il e>I u Ji~ 
., . . . ou ln Mll~e Jez. prescrite ou pré\'ue mais uc ' 

reel, que ] a1 v1s1té dernière·nent dé t 1 . 'clans ce I~ 1 

é · . d' , • - que ous AS essais . tl 11, nom m arns1 apr .. s la petite ville 1- ,. 1 • t 6111repr1s rt ·..ni 
b'bJ' d • . IOn, QU 1 S SOien t 1\ rJ.::r 

1. t1q_ul~ ut d~A1efmf el 1!1om;é qui se trou- ou à la campagne, tendedll ta r~' C-1 
vn1 u 63 u el, s tend du nord- ù f · 1- le côté e .. re-l au sud est et c1· . . mre ressor ir 1 nal• r· oues •. ivise am si en qui a ses racines dans 8 fret .. (11, 
deux .la partie montagneuse de la nous sommes venus en Îs. /1 
Palestme. Cette. vallée a été le thM- redevenir des être nature 1erl'fl 
tre des plus .ancienne~ ot d_es plus fa- ment enracinés clans cotl~r relr~, 1 
meuses bata1ll.es d.e 1 h1sto1re. Long- nous devons tout faire, po ure 11, all' 
temps avant l 1m1111grat1on des Israé- notre parenté avec la nal ars· · { 
lites, elle était une artère commer- et avec le paysage de ce P10ul ~1 ' 
ciale et militaire de la plua haute im. devons nous affranchi<' de p1s11~ if 
portance. Le chemin des caravanes, est abstrnit do tout ce qui ur ,Il J 
qui venaient de l'est, de la Babylonie, les hauteur~ nuageuses, P0 

(,J 10p 
de la Perso et des steppes asiatiques dos enfants de cotte terre~ 1~ P1 o 
et allaient vers le su•l, vers l'Egypte, gnation cte cAm 1Iaaretz11·, 11i~, 
passait pr.r l'Emek. Ce chemin péné- du pays qui 2000 ans c1ura ur 11°; f. 
trait dans la vallée a l'est, à Beth insulte doit redevenir P0

0u1011 .~ 
Shan., el la quittait à l'ouest près de titre d'honneur. Nous ne 1~t u 9o11~ 
Mégmdo, pour passer à travers un non plus être entiërellle ta t1

1 
r<" 

col montagneux dans la plaine cû· Hatorah• un peuple de ·s 110° ~~ 
t1ère. le chemin qui contourne à ou le pe~ple du Livre '°f~rre 11 

PJI 
pr.ésent le massif du Carmel, n'exis· Jons être les fils de la JnQ~e'!~ 0"'.1 
t:ut pa.s en ces temps là. Le Carmel de celle terre sacré~· à diS, q '''.i 
tombait alors en pente abrupte dans retournons. Mais si JO euP''11n" 
la !110r, et la bande de terrain plat, ne voulons pas ôtre un /tre 11~,~ r 
qui le Lorde actuellement, et sur le· Torah ceci ne doit pas d~I 
quel Haïffa est ~ituée! ne s'est formée comm~ si nous voulio 11 ~. ,1 ~ 
que plus lard d alluvions do sablo. nous tout enseignen1en 0ui 1 ~ 

La coloni•ation 
• C'est s~r cette plaine, sur laquelle 

tant de faits historiques importants 
dEI l'épopée juive se sont déroulés, 
que se sont concentrés les efforts de 
ln dernière colonisation juive après 
la grande guerre. C'est ici que les 
nouvelles formes de cette colonisa­
tion sont nées, formeH qui étaient ap­
pelées à lui donner une note nouvelle 
et à lui imprime!' un cachet spécial. 

Cette plaine était presqu'entière­
menl inhabitée, inculte, négligée. Cet 
~lat des choses ne doit pas être ab­
solument imputé à l'indolence arabe, 
mais il est surtout dO au manque de 
sécurité dans cette plaine, continuel­
lement ouverte aux attaques des Bé· 
douins du désert. Durant des siècles 
les mêmes faits se renouvelèrent: le 
paysan labourait sa terre, l'ensemen­
~ait, le blé commençait à mûrir et 
peu avant la récolte les hordes de 
Bédouins, jvenant de Transjordanie, 
envahissaient la contrée et privaient 
le paysan du fruit de son dur la· 
heur. 

Lorsque les détenteurs du pouvoir 
étaient forts, ils pouvaient offrir au 
paysan protection el sécurité. Mais 
quand ils étaient faibles, l"!I contrée 
les temps bibliques était livrée aux 
éléments destructeurs du désert. Il 
en fui ainsi de même durant 
les derniers temps cle sorte quo la 
population agricole avait été obligée 
de laisser les contrées basses, el de 
se retirer dans la partie monlagneuse 
du pays. Et c'est ainsi que l'on peul 
voir les vil lages arabes perchés sur 
la montagne ou sur los collices, com­
me des nids d'oiseaux bâtis sous for· 
me de petites forteresses. Les vallées, 
par contre, furent désertées, négligéas 
el se transformèrent en marécages, 

• Celui qui dirige ses pas dans la 
vallée de l'Emek, rencontre des colo­
nies, qui se suivent à de courts in­
tervalles, cachant lenrs gentilles mai· 
sonnettes dans de charmants petits 
bosquets verts. Il y voit la terre fer­
tile, couverte de cultures vertes ou 
des champs de blé dorés. 

c Nous savons tous, quels actes 
d'hérois"le constant, combien d'abné­
gation il a fallu pour réaliser cette 
transformation. Nous savons tous, ce 
!lu'il a coûté de vies humaines pour dé· 
hvrer la contrée de la malaria et pour 
en rendre l'atmosphère respirable. 
C'est là un héroïsme digne d'être com· 
paré à celui de l'époque de la pre­
mière conquête du pays par les Isra· 
élites. Nahalal, que nous connaissons 
aujourd'hui comme une grande et ri· 
che île verdoyante, se trouvait au mi· 
lieu d'un marécage, qui exigeait an· 
nuellement ses victimes. Ein Ifarod, 
la puissant Kibboutz, était d'abord 
établi prèa de la source Ein Harod. 
CommP cotie source, qui donne le 
fort rendement de 550 mètres cubes 
d'eau par heure, n'était pas encore 
captée, l'eau se répandait dans les 
alentours, formant ainsi des ma· 
rais et infestant toute la contrée de la 
malaria. Les colons ont ét6 obli· 
gés bientôt de quiller l'endroit 
et sont allés s'établir sur la 
colline d'en face, qui, comme nous 
l'avons dit, longe Je nord de la vallée. 
C'est là que se trouve la colonie ac· 
tuelle de Ein Harod, et avec elle en­
core d'au tres colonies, qui se so~t 
établies sur les autres collines avoi­
sinantes. Ce sont: Kfar Jeheskiel, 
Geva, Tel J oseph. La source elle-môme 
a été canalisée un bosquet a été plan· 
té tout autour,'bosquet qui s'e.st t~·ans· 
formé aujourd'hui en une forol vierge 
en miniature, et l'eau de la source 
pourvoi t aux besoins des quatre co • 
tonies. 

Le• nouvelle11 tendances 
religieuse• 

Mnia de même que ln nouvelle gé-

1 ns Il iO •• Ce dont nous vou 0 uvere 0r• tl 
rasser, c'est de la 91~ 1 tre ~1 1r" 
Livre, du poids de la ar r01 d" 
que que nous vouloll 50~, c'e;~f. · 
pr<'ndre comme docl~\1 u pa)lif iil 
vivant de la nature e 19 re J'. 
lestinien. On dit, queer c9~ilo1 1 juif c'est son calendr\1~9 " ,o~ 
cycle d'une an1~é~ et qui e1\11111., 
sont les fêtes 1u1ves pe 1 ePI'~ 
stations naturelles. (lrier :,r 1 peut dire que le cale1!uiv•• 1:1 11 
aussi toute l'histo1r~ !s d0 91 fi' 
lèlement avec les f<l!.ui1•es 1111'~ 
les fôtos historiques lute 1·0;1 ;. 
dans le courant de 10 çiO· 0111 ; ' 
rénovateurs de notre 

1 8ou~91ul 
la jeunesse, dén.igr00

111 . u11llil·' 
gion, la cons1dér9 et 111 .oJ 1 

chose vieille, absU~~e ~ °"eJel~ 
aurait beaucoup à 1 J r ~11r 
a, en effet, beaucouforfllcs 1ri~ 
combattre dans Ios ont i1tf 0;1 P(IJ 
telles qu'elles nous .

9 011 1
1re f 

par la tradition; 111a1d0 11°101re; 
blier, que l'essenc~ 

11 
de ~1 1e 

est la manifestallO fêtes ,11111 1. 
national, el que IeScetlB 1;1 1111~ 
juifs, sont nés clo

1 
ï 8 11 1

8 1]01 
sous ce même so 0~' 11otr s 1 

1 parallèlement nve · 110U 1re 1 
nationale. Si noU1~ 110 1 1~ge~t' 
clone complll!01lle1 

5 étr0
1
, 110 

, drioll ~lt nous nous ren ronde· d 
cines les plus pro 1er ~ 
tance nationale. écaf.~r··0'1 

nous -si' r 
Nous devon~ pou• 011r111; ce qui est péru~ié~st 1Wd0ro ;t 

de tout ce qui aous ui 1
0; 

gine naturelle ; t ce q i 110 1 
ter et <'.ultivert 1~~ ce q~0rf!li/ 
sant, vivant. ~ cette ure 0 
nous rattache . ours JJ05 iJ0 
ancienne et toufiéroi<iue ~,-r* 
et aux phases ,.1, 1' 

1 . ,lfW' 

01re. ~~' 

UnB conf sren:ia~i~ 
M He~it sa~ ·if' 1 

' ......-- 'J'Ôr~1iei' t du • ~f. .1:i-:1 
Le Présidell nuii " ,e o~ fl 

ve Otomobi! !{ ~ trOf 911a rJ1 

Atabinen qu,'à 
5 

J_,ioub ~11~1111 
de passage ~diO de puri· 
soir â la R r • r,e ' 
confér~nce su f~h~P' 
gosla vie • n a 1i' 
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~,11~n 
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4- BEYOGLU 

LB PRESSE TUHQUE DE CE MATIN' Soyons réalistss La vie 
sportive 

gnini remporta ln course des 100 ki­
Iomètr(!S derrière motos en 1 h. 28 
m. 30 s. L'Allemand Scho~n so ri assa 
second à 10 mètres. 

Un duel de presse 
JI. Ahrnet E1nir1 raltnan co11u11t11te 

dans le " Tflfl " la polér11iq1u· qui " 
111ù tJl/,t JHises le "C11111ll11ril'el " tl 
lts jollrnaux sotiitfliques que Utl llS en­
regislrùJns hier û celte pftu·e .Il ob.h'rt•e 

d" PNP05 : 

Notre collègue n'a pas suffisamment 
veillé aux termes qu'il employait. l>e 
pareilles inattentions peuvent toujours 
se produire dans les journaux dont 
les articles sont lcrits do façon néces· 
aairement hâtive. 

Le fait est que les doux journaux 
soviétiques ont été affect6s de voir 
un journal turc émettre l'hypothèse, 
même à titre purement théorique,que 
deux navires chargés par eux de mar· 
chandises destinées à l'Espagne nient 
pu ètre coulés par leurs propres sous· 
marins. 

La sensibilité excessive manirc.;too 
par les journaux soviétiques peut s'ex 
pliquer comme suit : la pierre d'an­
gle et le fondement de \'existence ac­
tuelle des Soviets est constituée par 
la paix. Les Soviets ont toujours dé· 
airé du fond de cœur l'établissement 
dans Je monde d'une base de paix 
dans le plein sens du mot ; ni le dé· 
sir d'aventures, ni la soif d'influence 
ni aucune autre cause ùu même gen­
re ne les t nt amenés à s'~carter de 
celte plate-forme résolument pacifique. 
Ils se sont attachés avec un p;rand 
amour à l'idéal de la S. D. N. 
et de la sécurité collective. Le fonlle· 
ment essentiel de notre politique ox· 
térieure est constitué pur le mùme 
attachement à la paix. La communau­
té d'idéal en ce qui a trait à la paix 
est Je côté le plus fort de l'amitié tur­
co-soviétique. Et c'est la sii:icérité d!1 
pacifisme des deux pays qui n permis 
à leur amitié de résister à toutes les 
secousses du temps. 

Les choses étant telles, on 1rn snu· 
rait iltre surpris qne les journaux so­
viétiques aient été impr~ssioirnés do 
voir paraître dans un 1ournal turc 
quelques lignes qui pouvaient sembler 
contraires è. ce principe. Seulement ces 
sentiments, ils ne se sont pas conten­
tée de les traduire en termes sa~es. 

La « Prnvda », en particulier, s'est 
comportée à la façon d'une personne 
qu.i, sous l'impression ~e In colère, ne 
sait plus ce qu'elle dit et prononce 
des paroles très graves et très amères. 

Une ou deux lignes inconsidérées 
peuvent paraître dans un journal 
turc. Mais il n'est évidemment paa 
juste d'en tirer des conséquences 
aussi exagérées et de se livrer à des 
publications aussi excessives et aussi 
violentes. 
Nou~ ne prétendons pas nous poser 

en arbitres dans ce duel. • 'ous esti· 
mous qu'il y a un seul critérium qui 
soit valable en l'occurrence : la vieille 
amitié turco·soviétique et nos positions 
commune sur Io [ronl do la paix.C'est 
pourquoi nous prions, lanl I~ Cuml111-
riyet que \'lvestiya ot la Pravda lie 
mettre fin à cette polémique, dans 
l'intérêt de ces hautes considérations. 

notre rÉcolte de noisettes 
JI. A.\Ùn l's qui li 1''1/repri~ un t•ll­

Jll(/1' fl'ltud~s Jur lt'S rJ/t's de l.i 1111·r 
,\'oirl' /(rit dans Ir " Kuru11 .. : 

Dnns le courant de ln semnino pro­
chaine les premières noisette• de la 
r~l'olte seront mises en vente. L'année 
dernière, la récolte était ahondnnle. 
L'Espagne n'ayant pu se livrer Il au­
cune opération sur Io marché euro· 
péen par suite de In guerre l'ivilo, los 
exportateurs de noisellos d~ (lir&sun, 
Ordu, Trainon on onl été très avan· 
tagés. Les noisettes décortiqu~es qui 
se vendaient en d'autres 6poqu .is à :l5 
ou 40 pire. ont été placées à ISO ptrs . 
le kg. 

Par suite de la continuation rio la 
guerre civile, il ue faut guor" s'nl· 
ten.dre à ce que l'Espagne soit tr(ls 
active cette année sur le marché in-

lernatioaal. La récolte est bonne cette 
année également a11 poiat de vue de 
la quantité. On eslimo que nos vilayets 
de la mer Noire en livreront, au bas 
mol, 400.000 «kanlar>. Mais il y n, 
celte année, un autre facteur qui in­
flue sur les prix: c'est l'Allemagne. 
Par suite de certaines di~ergences de 
vues au sujet de créances en suspens, 
notre accord de clearing avec ce pays 
a été dénoncé et une nouvelle con­
vention n'ust pas encore intervenue. 
Or, l'Allemagne absorbe normalement 
80 010 de la production de nos noi­
settes. Los prix de cet article se ~ont 
donc ressentis de cette situation. Les 
noisettes décortiquées atleig ionl il 
peino 3S ptrs. le kg. 

Toutefois, l'Allemagne ne dispose 
d'aucune réserve do noisettes <le l'an· 
néo dernière. Sui~ant des informa­
tions sûr~s. à Hambourg, qui est le 
dépôt général pour tous les articles 
d'importation, on ne dispose que d'un 
unique sac de noisettes. C'est dire que 
Io besoin de nouveaux achats de cet 
article s'imposer:i absolument. Si le 
protocole signé entre nos deux pays 
ontro en application et si les oxpédi· 
lions sont entamées à destination de 
l'Allemagne, Il faut s'attendre à une 
hausse immédiate des prix. l'eut être 
atteindront-ils môme leur niveau de 
l'année dernière, soit 80 plrs. 

Mais il y a u11 point qu'il faut ro · 
lever: Depuis nos relations Commer· 
ciales avec l'Allemagne ont été in­
terrompues, nos exportations de noi· 
settes à destination de la Tchécoslo­
vaquie se sont brusquement accrues, 
ont dépassé leur niveau normal. Est­
co à diro que les Allemands qui n'a· 
chète>nt plus en Turquieas~urent leurs 
besoins on noisettes en Tchécoslova­
quie~ 

En tout cas, cette expérience nous 
n appris une chose: c'est qu'il faut 
éviter d'avoir un unique client pour 
un de nos produits cl'oxporlation 
déterminés.' 

Nous lisons dans le Tan : 

Nous savons tous ce que les nncions 
régimes nous ont légué. Personne 
n'ignore non plus que depuis des an­
nées nous travaillons à vaincre les 
difficultés et à comble1· les lacunes. 
Si on nous avait laissé un pays bien 
entretenu sur tous los rapports nous 
serions aujourd'hui aux premiers 
rangs et nous n'aurion• pas senti la 
nécessité d'entreprendre de grandes 
révolutions. 

Nous devons travailler à ôtre réa· 
listes jusqu'au point de ne pns nier.ce 
quo nous fait défaut. 

Admettons que ces lacunes soiPnt au 
nombre de rOOO. Chaque affaire bien 
terminée nous permet de réduire au 
(111· et à mesure ce chiffre, attendu 
que personne no pont d'un coup ter­
miner avantageusement mille affaires 
à la fois. 

Nous écrivons ceci pour marquer 
que ne nous partageons pas l'avis cle 
ceux qui ne sont pas satisfaits de cer 
laines mesnros que la Municipalité a 
prises ces derniers temps. Les passa­
ges cloutés ont soulevé toute une 
question. On s'est livré à la démago· 
gie pour estimer que ceux qui cra­
chent dans les ruos ne doivent pas illre 
punis. A croire certains sauter d'une 
voiture de tramway en marche, d'un 
bateau qui n'a pas encore accosté, 
ne sont pas des délits contre la circula­
lion mais des actes méritant une ré· 
compense. 

Nous devons, au contraire. nous 
bien pénétror de ceci : l)nns une \'ille 
et dans uno société modernes de tels 
actes qui sont ceux de gens arriérés 
sont considérés comme des délits. 

Le devoir de la ~funicipalité cl 'une 
\'ille civilisée est do les réprimer 
en in!Iigeant des amendes pécuniai­
res ou d'autres peines. 

En se taisant la Municipalité est 
elle fnutive ou au contraire agit-elle 
bien en nous apprenant quelques 
usages de la vie en commun '! 

Avouons que nous ignorons beau· 

FOOT BALL 

Une troisième l'encontre 
du Pirée 

La mort d'unE 
musulmane 

tr~i:i:ii~~t~o\1su e~ir:it:: vif1:0~~:~n~l~= 1 . (Suite de ~;;;-,,,P page) 
prochain au stade du . Taksim. Tl aura Hamm, morte, sur son tapis de priùre 
pour adversaire une sélection F•·11~r- de Jarne blnnehe. 8on !il Mnil clé-
Galatasaray-Gü11e~-Re~ikta~. fait,.tnl qu'elle l'avait quitté. \ln pâle 

, l'é er solP1l malmal r.clairait la chambre, 
Les championnats à. trang aller dorer, sur le mur, les images de 

r es lea ne-matches ont déjù com· la M~cque ot de Médine. Sur le petit 
me~cé en gEuropo. Voici quelques r~- guémlon _ado•sé il la muraille se trou· 

li t . l és d'1manche passé: vr.1t uno f1olo ville, <1ui n~ait ronlonu su a s enreg1s r • 1 "t · 1 t f> . · . . SI . • l't tu " no. e que ombe Ila111m avait 
En 7checoslovaqu1~, avta moH 1 lm, la veille après mon dépnrl. 

la poussière devant Alat/110 (l à 0) et • 
.!>parla également devant Ostmu (!là 2). • • 

En Hongrie, Hu11garia battit Hocf.:ay Est-co à cause du froid, qui ce jour-
par 4 buts à 0, et Ujpest, Kispesl par là, fut particuliùroment intenRP ? 1·; 81. 
8 buts Il 1. ce à cause du genre de mort que celte 

Le principaux matches du cham· vieille femme musulmane préléra ? 
pionnat autricl1h•n donnèrent les Toujours est-il qu'il se trouva fort 
scores ci-après : peu de monde à su~vre son .cerc!1eil 

\\'acker-Admirn 1-1 jusqu'au cimetière. Et ceux qui étaient 
Rapid-F. C. \\ïen G-0 présents semblaient bouder la mii-
Austria-Favortner 3-2 moire de la défunte. 
Vienna Florisdsdorf 2-2 Abdülgaffar efendi, imam du quar-
En Suisse.Grasst.oppers battit Nords- lier depuis quarante ans, et _!;lerafet-

l~m par un but à o et Serve/le rom- lin efendi, muezzin de la petite mos­
porta son match contre F. C. Bief quée de Kur~umlu, furent les seuls à 
par 4 buis à 1. chanter l'éloge de la défunte. . 

Enfi11 en France le championnat na· - Miracle de Dieu, disaient-ils, la 
tional vit les victoires de Marseille sur sainte femme, à son réveil, alla vers 
Cannes (2 à 1), de Xouen s, r le Red- son tapis de prière sur lequel, comme 
star (4 à 0). du R. c. Poris sur Rou- unoiseau,lelle expira. Celte musulmane 
baix (2 à 0) et de Soclwux sur Fives changea de monde, sans souffrance et 

(
6 à 

2
), sans agonie,et son >ime vola aux cieux 

comme celle des hirondelles. P.aix à 
sa mémoire ... Allemagne-Esthonie 

En match inlornalional ni dcwant 
r6,000 spPctateurs, à Ii:ünigsherg. J'AI· 
Iemngno hattil l'Esthonio par -1 buts 
à 1. 

llliiiiiiiiiiiiiiiiiiiiiiiiiiiiiiiiii ....... iiiiiiiiii• 

Les Musées 
ATHLETISME Musées des A11tibuités, Trh111ili Kiosque 

U.S.A.-Japon 

coup de choses dans notre vie nouvel· 

1
, le et qu'il y en a un milher d'affaires 

que la Municipalité doil entreprendre. 
Elle a commencé à exécuter quelques 
unes, elle en fera rie même ùcnrnin 
pour certaines autres encore ot plus 
tard pour beaucoup d'autres aussi. Il 
n'est pas juste d'exiger qu'elle les en· 
treprenne toutes à la fois. Or, à peine 
passe-t-elle à ln réalisation de quoi· 
ques-unes qu'elle trouve en fnco d'el 
le dos opposants en nos personnes. 

Ceux qui enfreignent les méthodes 
en usage dans une Société civilisée 
et qui payent de ce fait une certaine 
somme à la Municipalité ne doivent 
pas considérer ceci comme une amen· 
de mais comme une leçon de savoir 
vivre qui leur a été donn6e. De môme 
qu'un professeur se !ait payer pour 
enseigner, la municipalité pour ap· 
prendre que l'on ne doit pas cracher 
dans les rues se lait payer celle Ie­
~on. 

L'exemple de l'Algérie 
.'1. r1111us ,\'ndi le t:ile, 1la11s 

«C11111huri_t'ef~ et la Rtp11bli1;11t•, d 

propos d11 prablè111e de la 1111/nlitl : 

En Algérie, les naissances no sont 
pas comptées, Iimiloes comme en 
France. Les mesures sanitaires ont 
été perfectionnées et étendues chaque 
année pendant un si1lcle, de sorte 
que la mortalité infantile n été ré· 
duite. C'esl justement cette victoire 
gagnée sur la mort qui a pu engen­
drer ce prodige en Algérie. L'n au­
teur français a dénommé cet événe­
ment " Le miracle français "· Nous 
l'appellerons tout simplement le mi· 
racl~ de la science, du savoir et 
des mesures destinées à sauver les 
enfants de la mort. 

\"no grande rencontro d'nthl<•tis'.11e 
a eu lieu ù 'l'okio, entro ath! Mes nip­
pons et américains. L•;n vo'"' les rr>­
sults: 
4Ha11teur : Albrilon 1 m. nt!. 

200 m : \\'eirhauser 22 s. 
Poids : Reynolds 14 m. !il. 
110 m. haies: Tolmil'h 11 s. 8110. 
Triple saut: Togami 11 m. BO. 
Disque : Folswart 51 m. liG. 
5.000 m. : Murako 1;; m. 11 s. ·1110. 
4.x400 m •.• Tapon a m. 2-l s. 4110. 

Musée de l'A11c1e11 Orien/ 

ouverts tous les jour~, saut Io mard7 
de 10 à 17 h. Les vendredis de 13 à ri 

heures. Prix d'entrée: 10 Ptrij priur~ 
chaque section 

M11see du palais de Topf.:apo11 

el le T rèsor : 

ouverts tous les jours de '.l :l 17 h 
au! les mercredis et sa me ·'· Pl'i x 
d'en tré(I : 50 Pts. pour cha(l llO seeti o 

Musl!e des arts turcs et musul1n.wsu 

a Suleyma11ié : 

Tout en citant ce fait comme un 
exomplo, nous tenons à souligner la 
ressemblance do ln Turquie avec l'Al­
gérie pour cc qui eRl de l'excédent de 
la nat~litl>. Il n'est pas clou tenx quo si 
nous encourageons le père et la mère 
en leur con8entnnt des facilités d'or· 
dro social, la rintalilé, qui n'est d'ail· 
Jours pas réduite, augmentera encore 
beaucoup. 

Nous connaissons des familles vil­
lageoises qui ont eu 14 enfanh. Pas 
plus tard qu'hier, il était normul de 
voir un père el une mère donner le 
jour à (j ot môme s ou 9 enfants. C'6· 
\aient Ill, d'ailleurs, ceux que ln mort 
avait ~pargnés. 

. - -

[omptablB EXpÉrimEnté ~~l~!:~;•rc tu~~~: 
frnn~:11is, s'o1•cuper3it toutr ln journ~P ou 
qurlqurs heure~ pnr )our, rP.rére1H'l"~ flp 
pre1ni1•r ordre, prétenlionR n1otlf'~te~, R'R­
drr'!sr r QU journal ROUS 0 , .\. 

lEunE UnivErsitairE d/':r.·~··~~~~~:.~ ''1~~; 
jour Il-Our donner rle~ \e(,'ons ile tur<' rt 
ùiver~eR science9. Pourrait ~\'ent. R'~n1-
ployer toute l'apri'i-q 1nicli. Ecrire ROUA 
•l'nivC'rsitnire• à 1:1 Boite J>o~talf' ti'G J~tnn­
hul. 

Comme nou~ Io disions plus hnut 
appliquons-nous à i\lre r<-alisl(IR. 

Brevet à céder== 
• 

LPs propriét:'lires du brovel No. r26r 
obtenu en Turquie en chlo clu 2 HPp­
tembro 1929 ot rolatir à cuno substance 
d'6leclrorle pour ~IPctroclos so ctlÎ~ant 
do soi-m8me (aelf-baking) "• désirent 
entrer en relations nvoc los indus· 
tt·iels du pays pour l'exploitation cle 
leur brevet soit par licence soit par 
V{lnle entière . 

Pour plus ampleK rr1rnrignements 
s'adre"ser Il Galata, Per~emlw l'nzar, 
Aslan Han, Nos 1-.j. r.ièma élngl'. 

2318 
20.R :17 

tn plsin 6EntrE dE BEyoglu ,.,.~~;~ ~~~ \ 
servir de bureaux ou de rnngnsin est i\ 1.1uer 
S'adrrru1Pr pour infor1nlllion, à ln -Rnciet~ 
Operain itn1innn11, Ieliklal W111lde~i. Eznc1 
Ç1kmnyi, i\ c~ité clrR iitnhlissl'nH•nt~ ~ ll1R 
~tn~i 's \'01co•. 

CYCLISME 

UnE• victoire de Severgnini 
Copenhague, 31. - L'Italien Servi-

ouvert Lous les jours sauf le'! l't i I 
Les vendredis à partir Llù r \ heure 

Prix d'e'.ltr6o . Pts 10 ---

FEDILLETDH DU BEYD6LU Ha. zg 
le visage complètement rasé et re- de grâce achevée, parfaite et naturelle gardé sa saveur, son pittoresque, son 
dressé, les yeux au regard direct. des ensemble, l'umvre d'art qui respire et amabilité forcière. Comme la raoe 
yeux un peu usés par ln vie, mais qui marche, qui a échappé aux peiu- grecque elle est demeurée sonsi ble à 
qui pnr là môme sont devenus plus Ires et aux sculpteurs pour so mou- la beauté. Ainsi la marche nuptiale 
humains, ayant vu et rompris tant voir dans l'air libre et transparent. de Sabine dnns la cathédrale fut-elle 
do choses, Benito Sollar, malgré ses Sabine s'avançait dans le ne[ centra- un triomphe. 

-
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cheveux grisonnants, 1m commence- le, intimidée devant In foule, se sa- Elle écrasait à peine de ses petis 
ment de pesanteur et ce toinl un peu chant admirée et doutant seule d'elle· pieds blancs les pétales dont le cho­
brouillci qui accuse les années, no même. Le bonheur d'ôlre belle ne lui min était pav6 jusqu'à l'abside. Car 
portait point son âge et les jeunes sullisait pas. les employés ùe Notre-Dame-dos· 
filles groupées dans l'église pour Un murmure flatteur J'accompa- Fleurs, malgré la vente de la fabri· 
détailler le cortège qui le dévisa· guait, comme la houle sourde de Ja quo qui les séparait des Rnvelli, lui 
geaient avec plus ou moins do pré- mer calme accompagne Je haut voilier r.nient ménagé cette surprise : ils 
venlion eussent, pout· ln plupart, \'O· sur les eaux. C'est, un vieux pays avaient cueilli dans les jardins les 
Ion tiers pris la place do S ibine, l'es· que celte langue de terre métliterra· roses poussées trop tard pout• ûtre 
limant séduisant, de bonne tournure, néenne devenue pnr le trnplùmo des utilisé.is ot portées aux alambics. Il 
d'aspect sympnthiquo et surtout clon· étrangers la côte d'Azur. Mais les y en avait assez pour lui raire un ta· 
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L'EXODE 

Avec Jeurs grandes capelines sou­
ples en bakou blanc lion\ un ruban 
cyclamen faisait le tour pour retom­
ber dans le dos, elles ressem­
blaient à un vol de grandes mouet­
tes battant des ailes, ou à ces ta­
bleaux anglais qui représentent .des 
bergeries. A la main elles tenaient 
des bouquets ronds à la modo roman· 
tique de 1830, composés de pois de 
senteur dégradés du mauve au violet, 
mauve rose au centre et •iolet sur 
les bords. Kilos Maient hournuse~. 

elles riaient, elles offraient une vision nant l'impression do la puissnnce, du étrangers se sont contentés do Mfi- pis odorant ot doux . 
de fleurs el d'oisneux, de neige et d'au- rang, et de la fortune . Mais ellos Io gurer les riva~es avec les casinos, Quand elle s'on apor~·ut,Cllle adressa 
rore et toute relie grâce .lu malin qui quittèrent aussitùt pour se rallier A les hôtels, les \'illas ol les plages. Ils à la rondo un som·ire qui s'on alla 
annonce le plus beau jour. la curiosité uni"':rsollc>. Hahino Io- n'ont pas pénétré ù lïtilérieur. Los répandre In joie t•ommo ces pointc>s cle 

:\fais le plus beau jour suivait de talisait l'ntlention dos assistants. collines qui so succùdont jusqu'aux lumiùre qui traversent Ios vitraux. 
près. Saus p1lre ni frère, sans oncle Sa robe de noces était do cnipo ro- monts de l'l~sl1lrnl et ù la barrièl'e Décidément tout Io moude était bon 
ni cousin germain, sans vieil ami main tombant en plis un pou lourds des AlpeE portent comme anx temps pour elle, tout le monde l'aimait. En 
dévoué de la famille, la mariée était que sa sveltesse robuste et le déploie· ancie!lS, I(jurs villages colorés, p~reils un jour elle recevait la récompense 
conduite à l'autel par le fiancé. C'é- ment de son corps souple aux Ion- à des bastions chantants, leurs vignes de son dévouement quasi maternel. 
lait une dérogation exceptionnelle gues jambes allégeaient. Le voile de Jeurs bois d'oliviers et 10111·,; bois de Ses sœurs le matin l'avaient embras­
aux usages, ce qui ne manqua pas tulle entouré lie dentelles, mis à l'es- pins. Elles ont gardé leur sauvagerie sée avec uno tendresse refleurie. El 
d'être blâmé: voyez comme 1ls se sm· pagnole en arrière, laissait l'enca- mesurée, leur gentillesse un peu fa. voici que la population tout entière 
gularisent ! En habit et gilet blnnc, drement des cheveux noirs donner rouche, leur souvenir d'un passé de dont elle avait deviné trop souvent 
cravaté. du ruban vert de commandeur to ut sou relie( ~u beau visage réguher luttes et ùe [ùtes locales, leurs sanc- l'antipathie ,jalouse, lui ;nanifoslait de 
des Samts Maurice et Lazare dont la de vierge florentine. Elle tenait ap· tuaires. Elles ressemblent ù ces pay- l'amitié, la prenait pour reme. 
croix blanche retombait sur le plas- puyée contro olle uno grande gerbe sages de Toscane ou d'Ombrie que le Etait.elle donc si heu_re?se ~ Alors 
Iron et qui est le plus ancien ordre de ~oses btan.chos ent~emêléos de lys flot des vioitours n'a pu allére~· Et pourquoi cotte gêne. qu~ 1 oppressait, 
d'Italie, de la même taille quo l'épou et d arums qui semblait émanet'.de sa la race, sous to vernis du soi-ù1sant \ comme si elle grnv1ssa1t . uno peiüe 
se, c'osl-à-diro assez grand, biPn fait personne comme les r:iyons Vt~ants progrès et sous los a tl aquos (·loctornles trop rude?. L'homme <JU! ln comlu1: 
quoiquo un pou fort, Io huslo droit. de sn blancheur. O'Mn1 t u no v1s1on qui Io corrompen t ot J 'uvilissenl, n sait l'nvnit couverte do blJOUX. Il lui 
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